
Zeitschrift: Archives des sciences physiques et naturelles

Herausgeber: Société de Physique et d'Histoire Naturelle de Genève

Band: 5 (1923)

Artikel: Sur la question de la force contre-électromotrice dans l'arc électrique

Autor: Hagenbach, A. / Wehrli, M.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-741329

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 08.02.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-741329
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


302 SOCIETE SUISSE DE PHYSIQUE

Le courant du couple thermoelectrique agit sur un^galvano-
metre (G) convenablement shunte, dont le miroir (M,) est
rencontre par le raeme rayon lumineux. Les temperatures de
la substance sont ainsi portees en abscisses sur l'ecran.

Le chauffage se fait avec une petite flamme de gaz. Le point-
lumineux decrit en peu de minutes, a une grande echelle, la
courbe de variation thermique de l'aimantation spontanee. On
suit le spot avec du fusain.

On peut. remplacer la tige de nickel par des tiges d'invar, de
' nichrome, ou par un ferronickel irreversible, ä 20 % de nickel,

dont 1'histoire magnetique compliquee est ecrite dans tous ses

details sur l'ecran.

L'appareil imagine pour la demonstration dans une salle de
cours se prete aussi ä une etude sommaire de substances
nouvelles.

A. Hagenbach et M. Wehrli (Bale). — Sur la question,
de la force contre-electromotrice dans Pare electrique.

Le present travail est la suite des travaux de A. Hagenbach
et R. Percy 1.

Gomme des mesures, les plus recentes, faites d'apres la
metbode utilisee par ces auteurs, fournissaient toujours les
forces contre-electromotrices plus faibles que cedes mesurees

s

Fig. 1.

1 A. Hagenbach et R. Percy, Archives, t. 4, p. 363, 1922.
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par eux (p. ex. pour les charbons homogenes 10 volts settlement

au lieu de 20), un autre mode de mesure simplifie a ete

utilise afin de trancher la question. Alors que dans le travail
mentionne ci-dessus, ainsi que dans celui de M. Duddell*, la
tension d'un courant alternatif passant par un arc etait compa-
ree ä celle d'un courant passant par une resistance connue, on

mesure, dans la nouvelle methode, l'intensite du courant elec-

trique lorsqu'il passe d'une part par 1'arc, d'autre part par la
resistance de comparaison. On peut ainsi remplacer le detecteur
ä cristal, qui est tres delicat et sujet ä des variations, par la

« croix thermique » plus stable, ce qui permet d'eviter en outre
un circuit d'oscillation. Le montage est indique dans la figure 1.

Le chiffre de reference 3 represente le circuit parcouru par le

courant d'alimentation, comprenant la lampe ä arc B, un volt-
metre de precision Siemens-Halske E, une self L3, la resistance
de reglage R3, et l'amperemetre I. Le courant etait fourni par le

reseau de la Ville ä une tension de 220 volts. Le chiffre 1 represente

le generateur ä haute frequence avec le circuit primaire
C, et L,; 2 est le circuit secondaire qui fournit le courant ä

etudier avec une frequence de 190.000 et une intensite moyenne
de courant de 0,01 amp. C2 designe un condensateur rotatif,
L2 une self et Th la croix thermique, avec le shunt R2, la
resistance R, et le galvanometre G. A l'aide d'un commutateur S,

le courant a etudier peut etre envoye d'une part dans l'arc B,
d'autre part dans la resistance variable Br connue par comparaison

(pont). On rend egales la resistance W de Fare et la
resistance de comparaison Br, lorsque l'ecart du galvanometre
est le meme pour chacun d'eux. Designons par E volts la tension
du courant d'alimentation et par I amp. le courant corres-
pondant, par W la resistance de l'arc pour le courant alternatif.

La force contre-electromotrice est alors:

e E — IW.

Resultats des mesures.

1° Les nombres trouves par Duddel pour les charbons homo-

genes sont reconnus exacts dans la limite des erreurs experi-
mentales de ± 3 volts.

1 W. Duddell, Philos. Trans., 203 A, p. 305, 1904.
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2° Dans une lampe a amalgame d'environ 15 cm d'ecart
d'electrode, on mesure pour les intensites de courant de 0,8 ä

4 amperes des forces contre-electromotrices de 6 ä 12 volts,
meme dans la partie montante de la caracteristique.

3° Pour des charbons ä effet jaunes, d'un diametre 4> 10 mm,
on trouve toujours une force contre-electromotrice negative
variant de — 2 ä — 7 volts. D'autres resultats sont indiques
dans le tableau 1.

I designe la longueur de l'arc en mm. On peut faire les
observations suivantes: Pour que la force contre-electromotrice soit

negative, il faut que le charbon ä effet soit anode. Si dans un

arc, produit entre un charbon ä meche et un charbon a effet,
on echange les poles, la resistance W varie peu. Par contre, la
tension E varie de plus de 10 volts. Les arcs de metaux (N° 9 ä

11) donnent des forces contre-electromotrices tres elevees, ce

qui tient peut-etre au fait que ces arcs sifflent toujours en pro-
duisant un courant ä basse frequence, dont 1'intensite, toute-
fois, mesuree apres suppression du courant ä haute frequence,
est negligeable. Les mesures de 18 ä 22 ont ete effectuees dans

les conditions adoptees par Mathiesen L V« designe les mesures
de chute äl'anode faites par cet auteur. Aueours de la mesure 21,

l'arc variait beaucoup. lien resulte que la force contre-electromotrice

diminue en meme temps que la chute ä l'anode.

A. Jaquerod, L. Defossez et H. Mugeli (Neuchätel). —
Sur le frottement de picotement.

Nous comprenons sous cette denomination le frottement qui
se produit entre un pivot cylindrique et son coussinet, cas tres

important dans la pratique, et pour lequel beaucoup de theori-
ciens utilisent encore les lois de Coulomb, qui sont entierement
en defaut en presence d'un lubrifiant. Les recherches ont ete

faites ä l'aide de tres petits pivots, tels qu'on les emploie en

horlogerie (0,9 mm de diametre) en acier trempe, tournant
dans un trou de pierre (rubis) avec ou sans contre-pivot ; la

1 W. Mathiesen, Untersuchungen über den elektrischen
Lichtbogen. E. Haberland, Leipzig, 1921, p. 104.
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